
 
 

 
 

 
 

 
 

La nouvelle de la mort du Pape François nous a 

profondément bouleversées. Sa vie et son 

magistère ont marqué l’Église et le monde, nous 

laissant un témoignage lumineux et courageux. 

Le 22 janvier dernier restera toujours gravé 

dans notre mémoire. Alors que nous célébrions 

à Rome notre Chapitre Extraordinaire et la fête 

du Bienheureux Guillaume-Joseph Chaminade, 

nous avons participé à l’audience générale du 

mercredi. Nous avons pu le voir, entendre son 

salut et ressentir cette proximité simple qui a 

marqué tout son pontificat.  

En parcourant maintenant ses écrits, on perçoit 

un fil conducteur qui traverse de bout en bout 

son magistère : l’appel insistant à vivre unis à 

Jésus et à nous laisser transformer 

intérieurement jusqu’à avoir un cœur qui aime 

comme le sien.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Dans Lumen Fidei, il disait avec saint Paul : « 

croire dans le cœur » (Rm 10,10). Et il ajoutait : 

« La foi transforme la personne toute entière, 

dans la mesure où elle s’ouvre à l’amour » (LF 

n° 26). 

Dans Evangelii Gaudium, il nous a présenté 

la joie qui jaillit du cœur lorsque l’on vit 

l’Évangile. Mais parfois, nous sommes durs de 

cœur et d’esprit, nous oublions, nous nous 

divertissons, nous nous extasions sur les 

immenses possibilités de consommation et de 

divertissement qu’offre la société (EG n° 196). 

Voyant clairement les conflits et les blessures de 

notre monde, il a indiqué les causes et le chemin 

à suivre : « Avec des cœurs brisés en mille 

morceaux, il sera difficile de construire une 

authentique paix sociale » (EG n° 229). Et il 

rappelait que seul l’unité, la conversion des 

cœurs et la réconciliation nous permettront 

d’avancer (EG n° 230). Il avertissait aussi que 

ce travail commence dans l’intériorité même de 

chacun.  



 

 

  

Il invoquait l’Esprit Saint pour qu’il renouvelle, 

secoue et pousse l’Église à une audace de sortie 

au dehors de soi (EG n° 261). Il observait avec 

lucidité que, parfois, nous perdons 

l’enthousiasme dans la mission 

d’évangélisation ; alors il faut le raviver, en 

cherchant Jésus dans la contemplation, en le 

laissant, par sa grâce, secouer notre vie tiède 

pendant que nous lisons l’Évangile avec le cœur 

(cf. EG n° 264). Unis à Jésus, nous cherchons 

ce qu’il cherche, nous aimons ce qu’il aime (EG 

n° 267).  

Comme Marianistes, nous nous reconnaissons 

dans le style marial d’évangélisation que décrit 

le Pape François. Il disait que, chaque fois que 

nous regardons Marie, nous voulons croire en 

la force révolutionnaire de la tendresse et de 

l’affection (EG n° 288). Elle, qui « conservait 

avec soi toutes ces choses, les méditant en son 

cœur » (Lc 2,19), femme de prière et de travail, 

Notre-Dame de la promptitude, qui quitte son 

village pour aider les autres « sans tarder » (Lc 

1,39), elle est notre modèle. 

Dans Laudato Si’ et Fratelli Tutti, il est 

entré dans le cœur de saint François d’Assise, 

dont il a pris le nom, pour devenir un nouveau 

François, décidé à réparer la Maison Commune. 

La communion, la capacité de reconnaître la 

précieuse interdépendance présente dans toute 

la création et le reflet de Dieu en toute chose, 

naît du cœur (cf. LS n° 87, 91, 92). Il est urgent 

de faire l’expérience d’une conversion, d’un 

changement du cœur (cf. LS n° 218). C’est Jésus 

qui peut nous aider à transformer nos 

précipitations et notre indifférence en une 

attitude du cœur qui vit toute chose avec une 

attention sereine, qui sait être pleinement 

présent à quelqu’un sans penser à ce qui vient 

ensuite (LS n° 226). Marie, Reine de toute la 

création, garde dans son cœur toute la vie de 

Jésus et c’est à elle que nous pouvons demander 

de nous aider à regarder ce monde avec des 

yeux plus avisés (LS n° 241).  

Comme saint François, le Pape nous a donné 

l’exemple d’un cœur sans limites, capable de 

franchir les distances liées à l’origine, à la 

nationalité, à la couleur ou à la religion (FT n° 

3). Face à la tentation de la culture des murs, 

d’élever des murs dans le cœur ou sur la terre, 

qui empêchent la rencontre avec d’autres 

cultures et personnes, il nous a invités à la 

culture de la rencontre (cf. FT n° 27). Car il 

existe une manière de vivre la foi qui favorise 

l’ouverture du cœur aux frères  (FT n° 74), et 

c’est ce qui garantit de rencontrer le Christ qui 

est dans l’étranger, le pauvre, l’exclu (cf. FT n° 

84).  

Ainsi, l’ouverture d’esprit et de cœur pour 

accueillir les différences ne nous enrichit pas 

seulement (cf. FT n° 147), mais permet aussi au 

monde de grandir et de se remplir de beauté 

lorsque, hors de toute domination culturelle, 

nous dialoguons et développons le sentiment 

d’appartenance à la grande famille humaine (cf. 

FT n° 149). Cela entretient l’espérance d’un 

monde différent de celui que nous voyons 

aujourd’hui, un monde rendu possible si l’on 

éveille la capacité de changement dans le cœur 

humain, dans les habitudes et les modes de vie 

(cf. FT n° 166).  

Le Pape a souligné que la société et la politique 

échoueront tant que l’amour et l’amitié 

n’habiteront pas en leur cœur. Même si nous 

nous en sentons très loin et que le monde est 

profondément blessé, Dieu peut, dans sa 

miséricorde infinie, guérir nos erreurs et nos 

incompréhensions (cf. FT n° 254). Et face au 

panorama de guerre et de violence, le Pape 

François exprimait qu’il ne faut pas être 

perturbés si l’on nous traite de naïfs pour avoir 

choisi la paix. (FT n° 261). 

Il nous a également exhortés à construire le 

Pacte Éducatif Mondial, car si nous voulons 

un monde plus fraternel, il est nécessaire 

d’éduquer les nouvelles générations : la tête, le 

cœur et les mains. Le Pape a écouté avec une 

attention particulière le cri qui monte du cœur 

des jeunes. C’est un cri de paix, un cri de justice, 

un cri de fraternité, un cri d’indignation, un cri 

de responsabilité et d’engagement au 

changement vis-à-vis de tous les fruits pervers 

engendrés par la culture actuelle du déchet. 

(Instrumentum Laboris) 

Il y a quelques mois, il nous a remis Dilexit 

Nos, son encyclique sur le Cœur de Jésus, qui  



 

 

  

Après le Chapitre Extraordinaire, 

l’Administration Générale a élaboré le document 

à présenter selon les indications du Dicastère 

pour les Instituts de Vie Consacrée. Ce document 

a été structuré en deux colonnes : dans l’une, le 

texte actualisé des Constitutions ; dans l’autre, 

l’article correspondant des Constitutions de 1984. 

Sœur Susanna Kim, Supérieure Générale, a remis 

ce document accompagné d’une lettre de 

présentation adressée à Sœur Simona Brambilla, 

M.C., préfète du Dicastère. 

Conformément à la procédure établie, le texte sera 

examiné par le Dicastère, qui pourra formuler des 

observations ou demander des corrections. Bien 

qu’il soit difficile de préciser le délai de réponse, il 

est estimé que le processus d’approbation 

nécessitera, au minimum, une période de trois 

mois. 

En attendant, poursuivons l’approfondissement 

de l’esprit de nos Constitutions à travers les écrits 

de Mère Adèle et du Père Chaminade, et 

soutenons ce temps dans la prière, en demandant 

les dispositions intérieures nécessaires pour 

accueillir le texte actualisé. 

est le principe unificateur de la réalité, car le Christ est le cœur du monde (DN n° 31). C'est dans ce 

Cœur que nous nous reconnaissons finalement nous-mêmes et que nous apprenons à aimer (DN n° 

30). Là se trouve l’origine de notre foi (DN n° 32). 

En rappelant sa vie et ses enseignements, nous retrouverons dans de nombreux autres discours et 

interventions l’appel à aller au cœur, à l’essentiel. Nous gardons comme un trésor la lettre qu’il a 

adressée à toute la Congrégation à l'occasion du 33e Chapitre Général, dans laquelle il nous disait : 

« Je vous souhaite d'être des femmes harmonieuses, capables de proclamer l'espérance de l'Évangile 

dans le monde pour écrire une belle symphonie des cœurs, et de promouvoir cette fraternité 

évangélique nécessaire à la coexistence pacifique entre les peuples ». (31 mai 2022) 

 

22 janvier 2025 

Merci, Pape François, de nous rappeler, encore et encore, que tout commence dans le cœur. Nous, avec 

la guidance de Marie, renouvelons notre engagement à vivre et annoncer l’espérance de l’Évangile, à 

tendre des ponts, à prendre soin de la vie et à continuer de tisser la fraternité où que nous soyons. 



 

 

  

Du 30 janvier au 12 février 2025, Sœur Susanna 

Kim, accompagnée de Sœur Prudence Adoki, a 

rendu visite aux communautés d’Inde. Nous 

remercions toutes les sœurs pour leur accueil 

chaleureux et pour les diverses rencontres 

rendues possibles au cours de cette visite. C’est 

avec joie que nous avons constaté le dynamisme 

missionnaire de l’Inde et le dévouement 

généreux des sœurs pour relever les défis que la 

vie religieuse rencontre dans leur contexte. 

Nous adressons tout particulièrement nos 

remerciements aux Conseils d’Unité sortant et 

entrant pour l’organisation de cette visite, qui 

s’est déroulée en pleine période de transition.  

Le 9 février 2025, au cours de la visite de 

l’Administration Générale, a eu lieu 

l’installation du nouveau Conseil de l’Inde. 

Nous remercions Sœur Usha Vichatt pour sa 

disponibilité à assumer le service de Supérieure 

de District, ainsi que les sœurs qui composent 

son conseil : 

− Colomba Yu, Vie religieuse 

− Nirmala Soreng, Pastorale vocationnelle 

− Sammarani Soreng, Éducation 

− Prabha Kullu, Travail 

À chacune d’elles, nous assurons notre prière, 

confiantes que le Seigneur et Marie les 

accompagneront et les soutiendront dans cette 

mission. 

En même temps, l’Administration Générale 

exprime sa profonde gratitude à Sœur Teresa 

Ferre et aux sœurs qui ont formé son conseil, 

pour leur dévouement, leur générosité et le 

service rendu au cours de la période précédente. 

Que le bien accompli continue de porter du fruit 

dans la vie et la mission du District. 



 

 

  

Du 2 au 15 avril 2025, Sœur Susanna Kim et son 

conseil ont effectué la visite de la Région de 

France. Nous remercions les sœurs de France 

pour leur accueil fraternel. L’Administration 

Générale a eu l’opportunité de partager ce temps 

entre Sucy-en-Brie et Agen, en rencontrant les 

responsables engagés dans la mission éducative et 

en constatant avec satisfaction l’engagement des 

sœurs et des laïcs à continuer de transmettre le 

charisme marianiste. 

À Agen, nous avons eu la joie de saluer le nouvel 

évêque, Monseigneur Alexandre de Bucy, qui 

nous a exprimé sa joie de voir arriver de nouvelles 

sœurs dans la communauté et son estime pour la 

Bienheureuse Adèle de Batz. 

Nous exprimons notre gratitude au Conseil de la 

Région pour le soin apporté à la préparation de 

cette visite et pour toutes les attentions reçues au 

cours de notre séjour. Nous avons 

particulièrement apprécié l’opportunité de 

dialoguer, de prier et de réfléchir ensemble, 

renforçant ainsi les liens de communion et de 

mission partagée. 

 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

Déjeuner avec les sœurs de la résidence Les Cédres, 
accompagnées de la directrice, Madame Jessie 
Duclos. 

Communauté de Béthanie (Sucy-en-Brie) 

Communauté d'Agen 

Tombeau de Mère Adèle 

L’Administration Générale a initié une série de rencontres en ligne avec les six sœurs qui composeront la 

nouvelle communauté d’Agen. La première a eu lieu le 10 janvier, suivie de celles des 28 mars et 24 avril. 

La prochaine rencontre est prévue pour le 5 juin. 

Dans ces espaces, nous approfondissons le sens de l’interculturalité et, à travers la réflexion et la prière, 

nous cherchons à cultiver les attitudes qui nous aideront à bâtir une véritable communauté de foi, où notre 

diversité culturelle soit une richesse partagée, une expression de communion et une opportunité de 

témoigner de l’universalité du charisme qui nous unit. 
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La Sœur Susanna Kim, en tant que Supérieure 

générale, participera à l'Assemblée plénière de 

l'Union Internationale des Supérieures 

Générales qui se tiendra à Rome du 5 au 9 mai. 

L'UISG regroupe 1903 Congrégations 

religieuses à travers le monde. Cette Assemblée, 

sous le thème « La vie consacrée : une 

espérance qui transforme », sera un moment 

clé pour témoigner de l'unité dans la diversité et 

découvrir le pouvoir transformateur de la 

collaboration, dans un monde où les religieuses 

sont appelées à être porteuses de paix, 

d'espérance et d'unité. 

 

Le 30 avril, le Collège des cardinaux a publié un 

communiqué invitant tout le Peuple de Dieu à 

vivre le prochain événement ecclésial comme 

un moment de grâce et de discernement 

spirituel, à l’écoute de la volonté de Dieu. Dans 

leur message, les cardinaux soulignent 

l’importance de la prière de tous les fidèles, 

reconnaissant que celle-ci est la véritable force 

qui favorise l’unité de l’Église (cf. 1 Co 12,12). 

En ce mois de Marie, tandis que nous attendons 

avec Elle la venue de l'Esprit, prenons cette 

intention en compte dans toutes les 

communautés, afin que les cardinaux soient 

dociles à l'Esprit Saint et choisissent avec 

sagesse. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La Semaine Laudato Si’, du 24 au 31 mai, 

célèbre les 10 ans de l’encyclique. Le meilleur 

moyen de la célébrer est de faire connaître son 

message et de partager avec d’autres personnes 

une conversation ou une rencontre de prière qui 

transmette l’espoir d’un avenir meilleur et 

maintienne actif notre engagement à prendre 

soin de la Maison Commune. Nous pouvons 

trouver des ressources pour la réflexion et pour 

organiser un événement sur 

https://laudatosiweek.org/fr/  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La Remise des clefs à saint Pierre 
(Le Pérugin, Chapelle Sixtine) 

https://laudatosiweek.org/fr/


 

 

  

Les sœurs de la communauté de l'Annonciation 

ont participé au Week-end de Formation 

Marianiste de Printemps, qui s'est tenu du 6 au 

9 mars au Séminaire de Mundelein, à Chicago. 

Frère Ernest Miller, FSC, était le conférencier et 

a abordé les thèmes de la vie communautaire, 

de la convivialité interculturelle et de la mission.

Le 10 février 2025, toutes les sœurs de Corée se sont réunies à la Maison Provinciale de Séoul. Elles 

ont participé à une conférence sur « Zéro émission de déchets alimentaires », en signe de leur 

engagement en faveur d’un mode de vie durable et respectueux de la création. Cette initiative exprime 

leur désir de vivre comme Missionnaires de Marie au service de la vie, dans la fidélité à l’esprit de 

l’écologie intégrale. 

La conférencière, Mme Choi Seo-yeon, catéchiste de la tradition bouddhiste Won, a exposé la gravité 

du problème des déchets alimentaires à l’échelle mondiale. Elle a souligné l’importance de réduire et 

de recycler ces déchets, montrant comment ces gestes concrets peuvent contribuer à limiter les gaz à 

effet de serre, à faire face à la crise alimentaire grandissante et à soutenir les personnes qui souffrent 

de la faim. 

Après la conférence, Sœur Marianna Kang, Supérieure Provinciale, a présenté le Projet Provincial 

2025 et Sœur Christina Song, Assistante pour la Vie Religieuse, a partagé le Plan Annuel 2025. 

Désormais, chaque communauté est invitée à élaborer et à mettre en œuvre son propre projet 

communautaire pour l’année, en s’inspirant du Projet Provincial et des orientations données par le 

Chapitre Général. 



 

 

  


